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—Oui, oui, répondit-elle, en souriant, toutes....tous.

Quelques minutes après—à huit heures et trente- 
trois minutes—elle exhalait son dernier soupir, pen­
dant que monsieur l’abbé Emile Roy, aumônier de la 
communauté, disait et redisait, auprès d’elle, avec les 
sœurs :

“ Par votre très Précieux Sang, ô Jésus, misé­
ricorde ! ”

Citons encore Laure Conan, la grande admiratrice, 
l’amie de cœur de Mère Catherine-Aurélie-du-Précieux- 
Sang.

Après avoir signalé la date de son décès, elle 
ajoute :

“Pour ceux qui l’ont connue intimement, son sou­
venir sacré et cher reste un attrait vers la vie surna­
turelle, vers l’amour qui divinise.

“ Son ombre céleste veille sur le cloître aus­
tère, foyer de la flamme immortelle et sainte. Jamais 
supérieure n’eut le commandement plus entraînant, 
plus suave ; et, par son Sitio où elle a mis la fleur de 
son âme, la mère Catherine-Aurélie redit toujours à 
ses filles :

“ Marchons, mes amies, mes sœurs, à la suite de 
l’Epoux de Sang devenu victime, en nous, avec nous 
et pour nous, désirant continuer cette vie d’immolation


